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s & o l'on ne trouve aucun mendiant?
s Cependant Pargent eft fort rare dans le
¢ haut du Valais , mais c’eft pour cela gue
les habitans font & leur aife: car les den-
» Iées y font abondantes fans aucun débou-
¢s €hé au dehors, fans confommation de lux

s au-dedans, & fans que le cultivateur mon-
s» tagnard , dont les travaux font les plaifirs,
sy devienne moins laborieux. Si jamais ils ont
s plus d’argent, ils feront infailliblement plus
ss pauvres (2). Ils ont la fagefle de le fen-
sy tit, & il y a dans le pats des mines dor
s» qQu’il n’eft pas permis d’exploiter ,,.

M’. B. marque dans prefque toutes les
occafions une difpofition fincere a faifir & &
dire le vrai; mais il y a tant de confidérations
dans la vie humaine qui ne s’accordent pas
toujours aveg cette difpofition, qu’il eft bien
difficile de les repouffer toutes. Sans parler
de quelques légers écarts que jai déja re-
marqués, on lit t. 1. p. 120 un endroit plein
de /enfibilité touchant les potences, qui ne
retiennenz pas les crimes, f[peilacle dégot-
zant , bois infime &c. On trouvera dans la
Jfuite d’autres moiens auffi efficaces pour ef-
frater les méchans , [ans porter dans Pame
~dun voiageur des fujets de crainze pour
zoute [a route &c. Ces volageurs font fans
doute des gens qui fe croient deftinés 2 la
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(a) Vérités lumineufes, réfultat d'une expé-~
rience univerfelle & conftante , que la cupi-
dité , Uefprit de commerce & de lucre s'efior-
cent en vain d’obfcurcir par d’ineptes fophile
mes, I Nov. 1785, p. 380



